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Le Collège peut maintenant s’enorgueillir d’avoir des laboratoires de chimie et de
biologie plus technologiques et sécuritaires, grâce à des travaux de modernisation
qui s’élèvent à près de trois millions de dollars, financés par le gouvernement 
fédéral dans le cadre de son Programme des infrastructures du savoir. Inaugurés le 
8 février dernier, dans le cadre des portes ouvertes du campus de Longueuil, cette
cure de rajeunissement permet, en outre, d’améliorer la qualité de l’enseignement.

Le directeur adjoint aux ressources matérielles, Christian Couloume, indique que l’opération
de modernisation consistait à remplacer tout le mobilier intégré aux locaux qui dataient du
début des années 1970. Afin de rendre les lieux plus sécuritaires, une foule d’améliorations
ont été effectuées : «Des douches d’urgence et oculaires répondant aux normes de sécurité
ont été installées, une mise aux normes du secteur en protection incendie a été réalisée par
l’ajout de têtes de gicleurs et le nombre de hottes est passé de 11 à 18 en chimie et de 2 à 3
en biologie», précise M. Couloume. Ce n’est pas tout : le système de ventilation répond éga-
lement aux nouvelles normes, la consommation électrique est assurée de façon optimale, un
système de récupération échangeant l’énergie entre l’air évacué et l’air neuf a été installé et
la puissance de chauffage du système est assurée en grande partie par la récupération de
l’énergie excédentaire du bâtiment. C’est sans compter l’adaptation du système d’éclairage
pour l’enseignement et l’amélioration de la technologie informatique.

DES LABORATOIRES TOUT NEUFS EN CHIMIE ET EN BIOLOGIE

Créer une «Clinique du PC» pour favoriser l’apprentissage

Suite en page 6

Suite en page 14

Marie Vanier

À lire en page 10

Marie Vanier, professeure d’informatique

Tous les mercredis entre 12 h et 14 h, les
membres du personnel et les étudiants du
Collège sont invités à améliorer l’état de
leur ordinateur personnel en le confiant à la
vingtaine d’étudiants qui ont décidé de s’im-
pliquer, bénévolement, dans le nouveau
projet de la «Clinique du PC». La coordonna-
trice de la clinique, Marie Vanier, qui
enseigne au Collège depuis près de 14 ans,
est enchantée par ce projet. Celui-ci met de
l’avant la pédagogie par projet, en plus de
permettre de soutenir financièrement
quatre finissants en Techniques de l’infor-
matique qui réaliseront leur stage de fin
d’études en Belgique, à la prochaine session.
Pleins feux sur cette nouvelle initiative qui
promet !

Pour profiter du nouveau service offert par les
étudiants, il suffit de se rendre au local D-0602
du campus de Longueuil, les mercredis, entre 
12 h et 14 h, muni de votre appareil qui présente
un bogue, nécessite un nettoyage ou devrait être
mieux sécurisé. En échange, vous pourrez faire
un don, au montant de votre choix, ce qui 
permettra de soutenir les quatre étudiants qui
partiront en Belgique afin d’y réaliser un stage.
«Le coût de la vie en Belgique étant élevé, le
montant des bourses obtenu par nos stagiaires
ne permet pas de couvrir la totalité de leurs frais,
indique Mme Vanier. Tout le monde s’est donc
entendu pour que ce soit eux qui se partagent
les dons des clients.»

Déjà, les premiers échos sont des plus positifs.
Lors de sa première journée d’existence, la 
clinique a permis de satisfaire une dizaine de
clients. «Les étudiants font de tout, ce qui est
très motivant. Il arrive qu’ils travaillent tous sur
deux ou trois ordinateurs en même temps, 
souligne Mme Vanier. Alors, confiez-nous vos 
problèmes, les étudiants vont les régler ! Nos 
étudiants ont besoin d’apprendre !»

VOXPOP
QUEL A ÉTÉ LE CHANGEMENT LE PLUS IMPORTANT
DEPUIS QUE VOUS ÊTES AU COLLÈGE?

Lucie Martin et France Demers,
coordonnatrices départementales.

LES 20 ANS DU MONDE D’ÉDOUARD-MONTPETIT
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l PERSONNEL DE SOUTIEN

POSTES
Stéphane Baillie, technicien en documenta-
tion à la Direction des études, bibliothèque
de l’École nationale d'aérotechnique; 

Rachid Jadil, aide de métiers à la Direction
des ressources matérielles de l’École nationa-
le d'aérotechnique;

Nathalie Petit, agente de bureau classe
principale à la Direction générale, Service du
développement institutionnel et de la
recherche.

PROJETS SPÉCIFIQUES
Thérèse Boileau, agente de bureau classe 2
à la Direction des ressources matérielles de
l’École nationale d'aérotechnique; 

Sylvie Quesnel, technicienne en éducation
spécialisée à la Direction des affaires étu-
diantes et communautaires.

REMPLACEMENTS
Jessica Bergeron, technicienne en docu-
mentation à la Direction des études, bi -
bliothèque du campus  de Longueuil, en
remplacement de Geneviève Dion; 

Jamila Fathy, technicienne en administra-
tion à la Direction des systèmes et technolo-
gies de l'information, en remplacement de
Kim Paquette;

Sylvie Giard, technicienne en administration
à la Direction des ressources humaines, en
remplacement de Kelly-Ann Lacasse;

Josianne Marcotte, technicienne en infor-
mation à la Direction des communications,
des affaires publiques et des relations gou-
vernementales, en remplacement de
Catherine Saucier;

Jean-Michel Miclette Ménard, moniteur
d’activités sportives à la Direction des affaires
étudiantes et communautaires, Centre spor-
tif, en remplacement de Jacques Côté;

CONCOURS ANNULÉ, secrétaire classe 2 à
la Direction des affaires étudiantes et com-
munautaires, en remplacement de Yolaine
Goulet;

PERSONNEL PROFESSIONNEL

POSTES
Frédéric Busseau, conseiller en communica-
tion (recrutement) à la Direction des commu-
nications, des affaires publiques et des rela-
tions gouvernementales de l’École nationale
d'aérotechnique;

CONCOURS ANNULÉ, conseiller pédago-
gique au Service des programmes. 

REMPLACEMENT
Lyne Forcier, conseillère pédagogique à la
Direction des partenariats d'affaires et du
Centre des services aux entreprises et le la
formation continue de l’École nationale d'aé-
rotechnique en remplacement de Serge
Gareau.

RETRAITES
Richard Gouin, enseignant au Dépar tement
de géographie, le 6 juin 2012;

Monique Robitaille, enseignante au 
Dé par tement des mathématiques, le 
5 juin 2012;

Ginette Chabot, enseignante au
Département des mathématiques, le 5 juin
2012;

Louise Bourgon, enseignante au
Département des techniques d'éducation à
l'enfance, le 5 juin 2012;

Francine Charrette, enseignante au
Département des mathématiques, le 6 juin
2012;

Carmen Vigeant, agente de bureau à la
bibliothèque du Campus Longueuil, le 27
juillet 2012;

Alain Perron, agent de bureau classe princi-
pale au Service des ressources matérielles,
École nationale d'aérotechnique, le 11 mai
2012;

Ardens et lucens : 
Quelle école pour quelle société?
Le jeudi 15 mars
Pour plus de détails, rendez-vous dans la communauté 
«Journée pédagogique 2012» du portail intranet.

Journée pédagogique

Nomination

Le Collège souhaite la bienvenue à 
M. Éric Dion au poste de directeur
adjoint des ressources humaines.

M. Dion entrera en fonction le 12 mars.
Sous l’autorité du directeur des ressources
humaines, M. René Corriveau, il sera 
responsable de la coordination, de la
supervision, de l’évaluation, de la
recherche et du développement des acti-
vités et ressources ayant trait à la gestion
des ressources humaines du Collège pour
le personnel enseignant et le personnel
affecté à la formation.

M. Dion est présentement à l’emploi de la
Commission scolaire Marie-Victorin, et ce,
depuis 2006, où il a occupé le poste 
de conseiller en gestion de personnel 
jusqu’en 2010. Il est actuellement coor-
donnateur de l’ensemble des activités 
du secteur du personnel enseignant et
professionnel. 

M. Éric Dion
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De gauche à droite : Mme Josée Chartrand, conseillère en communication, Direction des affaires corporatives et des communi-
cations; Mme Louise Marchand, professeure de géographie; Mme Louise Corriveau, professeure de sociologie; M. Michel
Légaré, professeur de littérature et de français; Mme Françoise Guay, professeure de soins infirmiers; M. Alain Morency,
professeur de littérature et de français; Mme Germaine Mornard, professeure de littérature et de français; Mme Danielle
Mongeau, technicienne en administration, Service de l’organisation scolaire; Mme Ginette Poulin-Savoie, secrétaire, Centre
des ressources documentaires; M. Jacques Lemieux, professeur de littérature et de français; M. Serge Paquet, professeur de
mathématiques; Mme Huguette Martineau, professeure de physique; Mme Johanne Chassé, professeure de microédition et
hypermédia; M. Samir Georges Ragi, professeur de chimie; Mme Marie Deschamps, secrétaire, Service des programmes;
Mme Christiane Gosselin, directrice et secrétaire générale, Direction des affaires corporatives et des communications.

LES HOMMAGES DE LA RENTRÉE D’HIVER

   
        

     

RETRAITÉS

De gauche à droite : M. Serge Brasset, directeur général du Collège, Mme Renée Asselin, maîtresse de cérémonie et
conseillère pédagogique et M. Lin Jutras, maître de cérémonie et directeur adjoint des études, accompagnent les personnes
honorées suivantes : M. François Lamontagne, technicien, Direction des systèmes et technologies de l’information; M. Alain
Perron, agent de bureau, Affaires administratives – approvisionnements (ÉNA); Mme Louise Bourgon, professeure d’éduca-
tion à l’enfance; Mme Louise Turcotte, agente de bureau, Centre des ressources documentaires; M. Louis-Marie Dussault,
directeur adjoint des études, Service des programmes; Mme Francine Tousignant; agente de bureau, Service de l’organisation
scolaire; Mme Suzanne Fiset, professeure de denturologie; Mme Elisabeth Chlumecky, professeure de littérature et de 
français; M. Jean Drysdale, technicien, Direction des systèmes et technologies de l’information; Mme Marlène Laroche, 
agente de bureau, Direction des communications, des affaires publiques et des relations gouvernementales; M. Denis Trudel,
professeur de préenvol. 

PERSONNES AYANT CUMULÉ 25 ANS DE SERVICE

L’événement de la rentrée, qui a eu lieu le 18 janvier dernier, à la salle Pratt & Whitney Canada du Théâtre de la Ville, aura 
permis de rendre hommage à plusieurs retraités depuis août 2011 ainsi qu’aux personnes ayant cumulé 25 ans de service au 
14 septembre, date de fondation du Collège.
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Nouveau plan de réussite
La rédaction du nouveau plan de réussite
est en processus d’élaboration par le sous-
comité des affaires pédagogiques de la
Commission des études en collaboration
avec celui du Syndicat des professeurs.
Cette démarche est arrimée à l’élaboration
du nouveau plan stratégique.

International
Des ententes ont été signées avec
l’Université de Bordeaux I dans le cadre
d’échanges étudiants, puis avec Bangalore
en Inde et l’Instituto de Sao Polo au Brésil
concernant l’exportation de notre savoir-
faire. Le Collège a aussi proposé à
l’Université aéronautique Embry-Riddle de
Floride un protocole d’entente dans le cadre
d’un continuum de formation.

Le projet de coopération «Éducation pour
l’emploi», en partenariat avec le Centre de
formation professionnelle et technique
Sénégal/Japon, se poursuit. D’autres dos-
siers de coopération sont actuellement à

l’étude en Colombie, au Congo et au
Maroc. Des démarches sont entreprises
pour proposer un projet à Haïti, en collabo-
ration avec la Fondation Gérin-Lajoie et
l’Université de Sherbrooke.

Direction des systèmes 
et technologies de l’information (DiSTI)
La migration et la formation Windows 
et Office 2010 sont presque achevées. Par
ail leurs, la DiSTI engage le processus 
d’appel d’offres pour le remplacement du
système de téléphonie et des systèmes de
reprographie de haut débit. Une consulta-
tion sera effectuée auprès des départe-
ments d’enseignement et services pour 
établir le type de services de communica-
tion et de messagerie qu’il serait souhai-
table d’intégrer au nouveau système.

Du nouveau sur le Web
En plus de la mise en ligne d’une nouvelle
page Facebook destinée aux futurs étu-
diants, au cours de l’automne, la Direction
des communications, des affaires publiques

et des relations gouvernementales a procé-
dé au lancement, il y a quelques semaines,
du nouveau site Web de l’École nationale
d’aérotechnique. Ces changements ne sont
que quelques exemples du grand chantier
lancé par les communications afin d’im-
planter une stratégie Web 2.0 au Collège.

Une chronique dans Le Courrier du Sud
Vous l’avez peut-être constaté en lisant le
journal Le Courrier du Sud depuis l’autom-
ne dernier : le Collège a maintenant une
chronique mensuelle. Cette chronique,
rédigée par les techniciens en information
du Collège, permet de faire connaître des
réalisations tant d’Édouard que du Fonds
de développement.

Événement sportif d’envergure à surveiller
Le Collège sera l’hôte du Championnat
provincial de basketball, division 1 (AAA),
qui regroupe les six meilleurs équipes fémi-
nines et masculines du Québec, au début
du mois de mars.

Repositionnement de la Direction des 
affai res étudiantes et communautaires
Au fil des années, la Direction des affaires
étudiantes et communautaires a élargi son
offre de services qui couvrait déjà un vaste
terrain (du soutien psychosocial aux sports
en passant, entre autres, par l’orientation,
le socioculturel et le nouveau Centre de
services adaptés). L’automne dernier, elle a
entrepris une démarche pour redéfinir sa
mission, mieux faire connaître les services
qu’elle offre, faciliter l’intégration de ses
nouveaux employés et se positionner claire-
ment au regard des attentes des étudiants
et du personnel.

Agrandissement du Centre sportif Montpetit
Une réponse du ministère de l’Éducation,
du Loisir et du Sport est attendue sous peu
concernant le dossier de l’agrandissement
du Centre sportif.

Nouvelles AEC offertes prochainement
À la session d’hiver 2012, deux nouveaux
programmes d’études conduisant à une
attestation d’études collégiales (AEC)
seront mis en œuvre, soit «Agent de
méthode, assemblages structuraux en
aéronautique» et «Conception assistée par
ordinateur – CATIA».  De plus, de nou-
velles AEC seront notamment développées
en maintenance d’aéronefs, structures
d’aéronefs (composite) et logistique aéro-
portuaire.

À l’occasion du récent discours de la rentrée, le directeur général du Collège, Serge Brasset, a dressé un portrait actuel des 
dossiers actuellement en cours au Collège. Voici les faits saillants de son discours. 

Suite en page 6

Les faits saillants du discours de la rentrée d’hiver

Un cégep à notre santé
La démarche en vue de
l’obtention de la certifi-
cation Entreprise en
santé, du Bureau de
normalisation du Qué -
bec, se poursuit. C’est
d’ailleurs à compter de
cette session d’hiver
que les premières ac -
tions seront mises en
place, afin de répondre à certaines attentes et besoins dévoilés l’automne dernier, 
à la suite du sondage effectué auprès du personnel. (Les résultats de ce sondage sont
disponibles sur le portail intranet du Collège, dans la communauté CEM-membres 
du personnel).

Plus spécifiquement, au moins une action sera entreprise pour chacune des quatre
sphères d’interventions ciblées (organisation du travail et pratiques de gestion, environ-
nement physique, habitudes de vie et de santé, conciliation travail / vie personnelle). 

La circulation de l’information et la communication interservices seront une priorité. Sur
ce point, le Collège souhaite mieux faire connaître le Centre de services adaptés (CASA)
et mieux comprendre la problématique vécue par les professeurs. 

Afin d’améliorer l’environnement physique, les cases du boulevard des Écrivains de l’aile
E ont été délocalisées. 

Une clinique de vaccination et une clinique de dépistage du diabète et de l’hypertension
à l’ÉNA sont les actions privilégiées pour améliorer les habitudes de vie et de santé. 

Finalement, une série de quatre ateliers sur le sujet de la conciliation travail/vie person-
nelle sera offerte au personnel de soutien, en collaboration avec leur syndicat.
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Depuis le 22 décembre dernier, la
Direction des ressources humaines
(DRH) a intégré ses nouveaux locaux
après avoir été délocalisée pendant six
mois. Cette nouveauté, assure l’agente
d’administration, Linda Roussel, com-
porte plusieurs avantages pour l’en-
semble des membres du personnel, des
candidats en processus d’embauche et
des visiteurs. 

Le souci de doter la DRH d’espaces fermés
afin d’assurer la confidentialité était à l’ori-
gine du projet de réaménagement et a été
présent tout au long du processus menant à
la nouvelle configuration des l ieux.
«Plusieurs employés s’étaient plaints du fait
que nos anciens locaux ne permettaient pas
d’assurer la confidentialité. Main tenant, le
va-et-vient que nous connaissions dans nos
bureaux à aire ouverte, est bien terminé,
explique Mme Roussel. Les gens doivent
nécessairement passer par l’accueil et
demeurer dans la nouvelle aire d’attente
moderne qui a tout d’un petit salon. De
plus, on peut maintenant parler sans
craindre d’être écoutés par qui que ce soit,
ce qui rassure.»

Mme Roussel ajoute que le souci d’être
accueillant pour les futurs employés dans un
contexte de rareté de la main-d’œuvre a été
un deuxième facteur important dans la
conception des nouveaux bureaux. En clair,
il fallait miser sur l’accueil. «Notre salle d’en-
trevue est mieux aménagée et elle est dotée
d’un tableau interactif, ce qui permet
notamment aux futurs professeurs d’effec-

tuer des présentations, soutient Mme

Roussel. Déjà, les premiers commentaires
sont des plus positifs !»

Les membres du personnel qui aimeraient
visiter les nouveaux locaux sont invités à se
rendre au local A-144.

L’équipe de la Direction des ressources humaines. Rangée du haut : dans l’ordre habituel, Sylvie Giard, technicienne en administration (remplace
Kelly-Ann Lacasse en congé de maternité), Marie-Renée Foisy, directrice adjointe des ressources humaines, Manon Blier, agente de bureau, cl. 2,
Chantal Potvin, régisseuse aux ressources humaines, Linda Roussel, agente d’administration, Nicole Lamontagne, secrétaire, cl. 1, René
Corriveau, directeur des ressources humaines. Rangée du bas : Valérie Grisé, agente de bureau, cl. 1, Nathalie Courchesne, agente de bureau,
cl. 2, Sophie Cazes, technicienne en administration. (Absente : Kelly-Ann Lacasse)

Réaménagement des bureaux 
de la Direction des ressources humaines

Un lieu plus accueillant, plus chaleureux, qui contribue 
à donner le goût de venir travailler à Édouard

- Linda Roussel, agente d’administration aux ressources humaines
»«
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Un des laboratoires de sciences fraîchement modernisés.

Pour la coordonnatrice du Département de chimie, France Demers, professeure au Collège depuis
1990, le besoin d’améliorer les locaux était devenu des plus tangibles : «Avec les années, 
le Département a accumulé du nouveau matériel spécialisé et on n’avait plus d’espace pour le
ranger. De plus, la moitié des étudiants faisait dos au tableau. Avec les nouvelles hottes, les 
étudiants respirent moins d’odeurs désagréables, bénéficient d’un plus grand espace et perdent
moins de temps en raison d’un délai d’attente. Cela va permettre de mener des expériences plus
élaborées. Certaines d’entre elles seront même accélérées, ce qui va laisser le temps aux profes-
seurs de commencer une nouvelle expérimentation. En chimie organique, entre autres, comme
les expériences se déroulent parfois sur deux ou trois semaines, c’est tout un avantage.»

Selon la coordonnatrice du Département de biologie, Lucie Martin, les éloges à l’endroit de cette
nouveauté sont tout aussi manifestes. «Les locaux favorisent un contact plus direct entre les pro-
fesseurs et les étudiants. En plus, les tables et les chaises sont plus ergonomiques et les étudiants
bénéficient d’un espace plus grand et plus aéré. On peut maintenant envisager d’offrir toutes nos
heures de cours dans la même salle, grâce au laboratoire supplémentaire. Je pense que nous
pourrons modifier parfois des approches pédagogiques. Chose certaine, les travaux permettent
de mieux animer dans les cours.»

Le professeur de biologie, Patrick Létourneau, ne cache pas que ces travaux rendent plus
agréable l’enseignement en laboratoire. «À présent, je pense que nous apprivoisons les nouveaux
locaux et, déjà, certains professeurs ont
commencé à construire de nouvelles expé-
rimentations. Nous pouvons main tenant
mener des expérimentations assistées par
ordinateur, puisque les laboratoires sont
tous branchés. En clair, c’est beaucoup
mieux que c’était !» 

Le directeur des études, Pierre Brazé, a
tenu à préciser que les travaux se sont
déroulés dans un délai exceptionnellement
court : «Réaliser des travaux d’une telle
ampleur, à l’intérieur d’une session seule-
ment, sans presque modifier les activités
pédagogiques, ça relève presque du
miracle. Un miracle collectif comme celui-
là n’arrive pas souvent. À présent, ce qui
reste de tout ce travail, c’est l’esprit de col-
laboration. Puis, on a maintenant des
locaux d’enseignement digne de la qualité
de notre personnel.» 

Signalétique
En collaboration avec la Direction des
communications, et à la suite des grands
travaux des dernières années, la Direction
des ressources matérielles terminera cette
session la première étape de la signalé-
tique au campus de Longueuil. À l’ÉNA,
notons que le Collège a procédé à l’instal-
lation des premiers éléments extérieurs de
la signalétique, dont la toute nouvelle
affiche lumineuse.

La formation en ligne à l’étude
Le Centre de formation continue et de
services aux entreprises étudie la possibili-
té d’offrir la formation en ligne, afin de
répondre à la demande des entreprises.

Un soutien à la réussite pour les infir-
miers immigrants diplômés
Des cours de français et de formation à la
communication interculturelle ont été
ajoutés au projet d’intégration en emploi
des infirmiers immigrants diplômés, en
collaboration avec la Conférence régiona-
le des élus de Longueuil.

Des machines-outils sécuritaires
Selon le plan déposé à la Commission de
la santé et de la sécurité au travail (CSST),
l’ensemble des machines-outils des deux
campus sera sécurisé pour juin 2013.

Comité d’éthique
Un comité d’éthique sera mis en place
d’ici peu afin de veiller à la bonne condui-
te des recherches avec des êtres humains.
Des séances d’information et de sensibili-
sation se tiendront à ce sujet, au prin-
temps.

En route vers un nouveau plan stratégique
Avec la mise en place des travaux portant
sur le plan stratégique, le Collège misait
sur une large démarche mobilisatrice de la
communauté collégiale. La journée forum
de cet automne représentait un premier
lieu de consultation face aux défis que
doit relever le Collège. Depuis, le Comité
consultatif s’est rencontré à trois reprises
et, au cours des dernières semaines, des
groupes de travail constitués d’ensei-
gnants, de représentants du personnel de
soutien, de professionnels et de cadres,
travaillent à enrichir le canevas du plan
avant la rédaction d’une version prélimi-
naire qui sera soumise aux départements
et aux services vers la fin du mois de mars.

suite de la page 4

Les faits saillants 
du discours de la rentrée

suite de la page 1

Des laboratoires tout neufs 
en chimie et en biologie

Martin Desrochers, professeur de chimie, a fait 
éclater du maïs de façon loufoque, lors de l’inaugu-
ration des laboratoires.
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La professeure de biologie, Nathalie L’Heureux, utilise le nouveau tableau
interactif.

Une idée lancée par France
Demers, coordonnatrice du
Département de chimie, d’at-
tribuer des noms de scienti-
fiques émérites aux labora-
toires entièrement remis à
neuf, l’été dernier, aura donné
vie au Progr amme de désigna-
tion toponymique du collège
Édouard-Montpetit. Ainsi,
depuis le 8 février dernier, le
Collège abrite les salles Marie-
Curie, Dimitri-Ivanovitch-
Mendeleïv et Linus-Carl-
Pauling.

C’est dans le cadre de l’Année internationa-
le de la chimie, en 2011, que le désir de
rendre hommage à des scientifiques en
nommant des locaux en leur nom est né.
«L’année de la chimie a dynamisé le
Département et a donné lieu à des idées
nouvelles, explique Mme Demers. Entre
autres, on voudrait qu’un centre d’aide en
chimie soit mis sur pied pour nos étudiants.
La demande a été acheminée. Puis, des
chroniques sur la chimie ont été publiées,
et, enfin, nous avons eu l’occasion de
renouveler notre collection de livres tout en
réalisant une exposition d’ouvrages, à la
bibliothèque.»

L’existence de ces trois nouvelles appella-
tions de lieux permettra d’enrichir la culture
scientifique de nos étudiants ainsi que de
tous ceux qui fréquentent le Collège.
D’ailleurs, des affiches descriptives dressant
un portrait des grandes réalisations de ces
trois scientifiques réputés ont aussi été ins-
tallées dans chacun des locaux, ce qui per-
met d’en apprendre davantage. «Mendeleïv
est considéré comme le père du tableau
périodique des éléments. Pauling, c’est 
probablement le Einstein de la chimie. Ses
travaux sont d’avant-garde et actuels. Entre
autres, il a remporté un Nobel de la paix
pour s’être i l lustré contre la guerre 
atomique. Marie Curie, même si elle est une
physicienne, a travaillé sur la radiation 
et a découvert deux éléments du tableau
périodique. En plus, c’est une femme !»,
explique France Demers.

Un programme qui fera des petits !

France Demers souhaite que le nouveau
Programme de désignation toponymique
permette de faire des petits. «Quand j’en-
seigne et que je dis aux étudiants qu’ils se
trouvent dans le laboratoire qui porte le
nom de Pauling, je pense que certains réali-
sent que si un lieu s’appelle comme ça, c’est
sûrement parce qu’il est assez important
pour s’y intéresser.»

L’idée inspire le personnel du Département
de biologie, qui a décidé de former un comi-
té afin qu’un tel hommage soit rendu à des
biologistes de renom. «Nous avons quelques
suggestions de nom et les portes ouvertes
nous ont permis de recueillir des suggestions
du public, a indiqué la professeure Nathalie
L’Heureux. L’attribution devrait avoir lieu au
cours de l’année 2012.»

Le nouveau Programme de désignation
toponymique, conçu par la Direction des
communications, des affaires publiques et
des relations gouvernementales, a pour but
de clarifier les critères et le processus bali-
sant l’attribution de noms de personnes ou
d’entités corporatives à des espaces inté-
rieurs ou extérieurs, ou encore des bourses,
événements, etc. Le programme s’applique
également au Fonds de développement 
du Collège et au Centre technologique en
aérospatiale. Il est disponible dans la com-
munauté CEM-membres du personnel du
portail intranet.

Nouveau programme de désignation toponymique

Le Département de chimie rend hommage 
à trois scientifiques

Le directeur des études, Pierre Brazé, les coordonnatrices départementales France Demers (chimie)
et Lucie Martin (biologie), le directeur général du Collège, Serge Brasset et le président du conseil
d'administration du Collège, Paul St-Onge, devant la porte de la salle Linus-Carl-Pauling, l’un des
trois lieux du campus de Longueuil qui portent maintenant le nom d’un scientifique émérite.

Sylvie St-Pierre et Lyne Tremblay, tech -
niciennes en travaux pratiques, profitent
quotidiennement de cette opération de
modernisation.



Printemps de la culture 2012
Une semaine d’activités sur le thème du goût
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Le comité organisateur de l’événement est
composé de Jacques Miqueu (professeur
d’éducation physique), Sébastien Bage
(professeur de cinéma), France Mongeau
(professeure de littérature et de français)
et de Hugues Bonenfant (professeur de
philosophie). L’idée de choisir le goût
comme thématique est venue à la suite
d’un post mortem de la dernière édition
dont l’argent était au centre des discus-
sions. «La dernière édition du Printemps
de la culture a été de loin la plus populaire
et la plus achalandée, indique Hugues
Bonenfant. Dans l’affinement de notre
analyse, il nous est cependant apparu qu’il
fallait questionner la qualité de la présence
des participants, leur adhésion intérieure
et extérieure aux activités. Bien sûr il y a
l’agenda, les cours, les engagements
divers, etc., et, comme à chaque fois, nous
espérions que le Printemps soit le plus
important, pour tous, pendant cette
semaine d’activités. Mais il nous a semblé
que chacun disposait de son temps de
manière très linéaire, sans trop d’espace
pour quelque hors-piste culturel. De là a
surgi la question du goût qui, elle, impose
une hiérarchisation et souvent une rupture
de la ligne temporelle continue, affairée.
Le haut et le bas, le plus et le moins, n’est-
ce pas ainsi qu’à nouveaux frais statuent
nos sens et notre jugement lorsqu’il est
question de goût? »

M. Bonenfant estime que les goûts 
peuvent sembler subjectifs, mais qu’ils
permettent une expérience universalisable,
d’où l’intérêt de faire du goût une thé -
matique pour une activité à saveur 
culturelle. «Dans notre société, le goût fait
problème. On peut discuter des goûts,
mais non en disputer. Il y a quelque chose,
dans le jugement des goûts, qui est com-
municable. Les goûts sont sentis de
manière subjective mais, en même temps,
ils dépassent l’ordre de la subjectivité. Il y
a quelque chose, dans la forme, qui est
universel. C’est une belle façon de repen-
ser notre propre goût, qu’on juge souvent
le meilleur par rapport à celui des autres.
En se questionnant sur les fondements de
nos goûts et  sur notre appréciation 

personnelle des choses, espérons que
nous pourrons constituer un monde qui a
plus de sens. Il y a quelque chose dans les
goûts qui peut vraiment permettre à
chaque personne de mener une expérien-
ce de vie qui est pleine, plus goûteuse.»

Parmi les activités prévues, notons une
exposition des étudiants en Arts plastiques
sur le kitsch, sur le Boulevard des écrivains.
Par ailleurs, le Printemps de la culture
2012 renouera avec l’une des premières
éditions, puisque le pianiste et chanteur
Philippe Noireault, le temps d’un récital,
sera accueilli de nouveau dans le cadre de
l’événement. Autre point digne de men-
tion : il y aura davantage de professeurs
du Collège qui présenteront des activités
cette année.

La prochaine édition du «Printemps de la culture», qui aura lieu du 26 au 30
mars, invite à aborder avec un regard neuf le goût et les nombreuses questions
que ce thème suscite. La programmation de cet événement bisannuel, toujours
aussi débordant d’activités, comprend des débats, des conférences, des projec-
tions cinématographiques, des discussions, des lectures publiques, un récital et
même des dégustations ! 

Deux membres du comité organisateur du
Printemps de la culture, Hugues Bonenfant et
France Mongeau, invitent à participer aux activi-
tés qui auront lieu sur le thème «Du goût : des
sens et du jugement».

Toute la programmation de l’événement
sera disponible sur le site Web du Collège
ainsi que sur le portail intranet, dans la
communauté CEM-membres du personnel,
dans les jours qui précéderont le Printemps
de la culture. 

Une décennie après la sortie du Roman policier en
Amérique française, premier ouvrage, recensant
l’ensemble des littératures policières en Amérique
française de 1837 à 2000, le roman policier a
connu un essor sans précédent au Québec et au
Canada francophone. Non seulement le nombre
de publications a-t-il explosé (il est paru presque
autant de titres en 10 ans que dans tout le siècle
précédent), mais des prix récompensant mainte-
nant l’excellence du polar québécois et canadien
francophone (Prix Saint-Pacôme, Prix Arthur-Ellis),
une revue spécialisée dans le genre, Alibis, a vu le
jour… et les lecteurs de romans policiers écrits par
les auteurs d’ici se comptent dorénavant en
dizaines de milliers. Dans Le Roman policier en

Amérique française - 2, Norbert Spehner poursuit le travail d’analyse amorcé
dans le premier volume en présentant et en commentant l’ensemble de la 
production de cette décennie remarquable.

Norbert Spehner est professeur de littérature et de
français retraité du Collège. Outre sa carrière dans
l’enseignement, il a fondé la revue de science-
fiction/fantastique Solaris (née Requiem) qu’il a 
dirigée pendant une dizaine d’années. Auteur de
plusieurs ouvrages bibliographiques sur le fantas-
tique, la science-fiction, le roman policier, les tueurs
en série, etc., il publie Marginalia, un bulletin 
d’information sur les études concernant les genres
littéraires. Ex-directeur de collection, chroniqueur à
la radio et critique littéraire, il collabore à plusieurs
revues en France, au Canada et aux États-Unis, tout
en participant à de nombreux groupes de recherche
sur les littératures de genre.

No
uv
ell
e 
pa
ru
tio
n

Norbert Spehner
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Lors de ce rendez-vous, qui a pris la forme
d’un coquetel à la bibliothèque du campus
de Longueuil, les responsables actuels du
CAF ont rappelé certains faits marquants de
cette organisation qui a été fondée par le
regretté Daniel Lanthier et par Mme Colette
Buguet-Melançon. 

Parmi les gens qui étaient du rassemble-
ment, notons Renaud Lanthier, le fils de
Daniel Lanthier. De plus, un mot spéciale-
ment préparé par Mme Colette Buguet-
Melançon a également été partagé à 
l’ensemble des participants, ajoutant de
l’émotion à la fête. 

Rappelons que c’est une étude de la situa-

tion linguistique, menée en 1985 par ces
deux professeurs, qui a permis de proposer
à l’administration de l’époque la création
d’un CAF qui, en bout de piste, a fait naître
de nombreux centres d’aide dans l’ensemble
du réseau collégial. 

Le directeur général, Serge Brasset, et le
directeur des études, Pierre Brazé, ont tous
deux salué le travail de tous ceux qui ont
contribué à améliorer la connaissance de la
langue française au sein du CAF. 

Cet événement a été l’occasion toute choisie
de souligner le départ à la retraite de
Micheline Lefebvre, qui a travaillé au CAF
depuis ses débuts.

Centre d’aide en français (CAF)

Retrouvailles et hommage 
pour le 25e anniversaire
L’heure était aux retrouvailles et à la fête, le 6 décembre dernier, alors que plu-
sieurs artisans ayant laissé leur marque au Centre d’aide en français du Collège
depuis sa création, il y a 25 ans, étaient réunis afin de se retrouver et de célébrer. 

Un joli souvenir des belles retrouvailles qui ont eu lieu afin de souligner les 25 ans du Centre
d’aide en français.

Quelques figures actuelles du CAF. De gauche à droite : Guylaine Fontaine, Véronique Fortin 
et Micheline Lefebvre.

Depuis quelques mois, la Direction des res-
sources humaines (DRH) élabore un plan
d’Attraction et de fidélisation du personnel. Ce
projet est basé, notamment, sur des études et
constats de l’état actuel de l’emploi dans le sec-
teur de l’Éducation, sur le contexte sociolo-
gique intergénérationnel, ainsi que sur les
résultats d’un sondage mené auprès des cégeps
par le comité Attraction et rétention de person-
nel de la Fédération des cégeps auquel siège la
DRH du Collège.

Le climat de travail avant tout
Plusieurs facteurs d’attraction et de fidélisation du
personnel ont été identifiés (programme d’accueil et
d’intégration, de perfectionnement, de reconnais-
sance, de mesures de conciliation travail/vie person-
nelle, etc.). Dans ce contexte, le sondage Un cégep
à notre santé ! a révélé que le climat de travail au
Collège comptait parmi les atouts à mettre de
l’avant; dans cette optique, le Collège saura être
vigilant afin de préserver cette carte maîtresse; on
compte aussi sur l’obtention de la norme Cégep en
santé pour favoriser les candidatures.
Faire mieux connaître la qualité du milieu
et les catégories d’emploi
L’attraction et la fidélisation du personnel est un
projet de longue haleine dont l’un des premiers
objectifs est de mieux faire connaître la variété des
emplois disponibles. À court terme, le personnel
aura un accès plus convivial à l’affichage de toutes
les catégories d’emploi et sera invité à les trans-
mettre à des personnes qualifiées de leur entourage.
Concurremment, la DRH continue d’appliquer le
plan de relève qui vise à assurer le transfert des
connaissances et une bonne intégration des 
nouveaux employés. Bientôt, un site Web dédié à
l’emploi sera mis en ligne et un logiciel convivial
Gestion de cv y sera déposé.
Une entente tripartite pour favoriser la
pleine tâche
Nouveauté dans le réseau, la DRH a conclu une
entente avec les cégeps de Saint-Hyacinthe et de
Saint-Jean, afin d’offrir aux candidats retenus pour
des emplois à temps partiel, un complément de
tâche dans l’un des cégeps.
Bientôt, la carte d’identité
Tout le personnel sera invité sous peu à se procurer
la carte d’identité qui servira, entre autres, à faciliter
l’accès au Collège en dehors des heures d’ouverture
et à obtenir certains rabais, lors de voyage, notam-
ment; d’autre part, la carte sera éventuellement
demandée à la Coop.

Nous vous tiendrons informés de l’évolution du 
dossier. Si vous avez des idées quant au recrutement
de vos futurs collègues, n’hésitez pas à les 
transmettre à M. René Corriveau, directeur des 
ressources humaines.

Le plan Attraction et 
fidélisation du personnel
est en élaboration
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VOXPOP

20e anniversaire du journal

«À mon arrivée, 
on utilisait le télex»
— Marlène Laroche, agente de

bureau à la Direction des communi-
cations, des affaires publiques et
des relations gouvernementales

Plusieurs changements ont eu lieu depuis
mon arrivée au Collège et il m’est difficile
de déterminer celui qui m’a le plus mar-
quée. Il y a eu, entre autres, les travaux 
réalisés au campus de Longueuil au fil des
ans, le réaménagement de certains services,
les espaces physiques récupérés ainsi que
l’aménagement des laboratoires et des
classes au sous-sol. 

Bien sûr, il y a eu l’avancée des technolo-
gies! Quand je pense qu’à mon arrivée,
avant d'utiliser le télécopieur et Internet, on
utilisait le télex ! Maintenant, on considère
ce moyen de communication vraiment
archaïque, tellement que probablement la
plupart des étudiants ne savent même pas
ce que c’est ! Que d’évolution !

«J’ai été emballée d’apprendre 
le traitement de texte»

— Marie Deschamps, secrétaire 
au Service des programmes à l’ÉNA

Le changement le plus important pour moi a été l’informatisation. Je
suis entrée au Collège en 1979, comme téléphoniste, et c’était la
dactylo qui fonctionnait. Vers le milieu des années 80, j’ai eu l’occa-
sion de travailler au secrétariat pédagogique et j’ai été emballée
d’apprendre le traitement de texte et de mettre en pratique des
connaissances reçues lors d’une formation, quelque temps plus tôt.
Avec ce bouleversement, il a fallu que j’apprenne sur le tas. Le
Collège a donné de la formation, ce qui a beaucoup aidé.

«Les Mûrs du son aura été un
changement majeur pour moi»

— François Lamontagne, 
technicien en informatique

C’est l’avènement d’Internet qui m’a frappé
le plus au cours de mes 26 ans passés au
Collège. Avec deux autres techniciens, j’ai
eu l’occasion de faire partie des premiers du
Collège à aller sur Internet. Il n’y avait pas
d’image et on pouvait y accéder avec un
petit modem. C’était assez impressionnant
de constater les possibilités de cet outil qui
permet d’être avec le monde extérieur. On
jasait en ligne en utilisant ICQ et il n’y avait
pratiquement que des techniciens en infor-
matique qui savaient comment utiliser ça.
Les gens étaient perdus; c’était un gros
changement. Aujourd’hui, ce qui m’étonne,
c’est le «cloud computing» : peu importe
où l’on est, on peut facilement partager nos
fichiers entre amis. Un autre changement
majeur pour moi, plus personnellement,
aura été de m’impliquer dans le groupe 
Les Mûrs du son, un groupe de musique
incroyable qui a permis d’amasser 
beaucoup de fric pour les étudiants.

«La chapelle a cédé le pas 
au Café étudiant»

— Johanne Chassé, professeure en
microédition et hypermédia

Depuis 20 ans, beaucoup de choses ont
changé au Collège et pas juste les visages.
Le changement le plus important pour moi
demeure sans contredit l’avènement des
technologies de l’information, principale-
ment l’arrivée d’Internet et la mise en place
du réseau intranet. L’information est désor-
mais accessible en un clic.

Non seulement ces avancées technologiques
ont eu un impact sur notre enseignement,
mais elles ont aussi transformé la communi-
cation professeur-étudiant. Presque instan-
tanément, on peut leur faire parvenir des
documents, leur transmettre leurs résultats
ou répondre à leurs questions. En contrepar-
tie, cependant, on est sollicité le soir et les
fins de semaine.

Le changement le plus important, depuis
mes années au secondaire ici dans 
les années 60, est probablement la configu-
ration des lieux : la chapelle où je me
confessais a cédé le pas au Café étudiant
où, j’imagine, on se confesse différemment,
le terrain de tennis a été remplacé par l’aile 
D et la partie monastère nous est mainte-
nant ouverte

Afin de souligner le 20e anniversaire
du Monde d’Édouard-Montpetit,
l’équipe du journal a eu l’idée de relan-
cer la toute première question «vox-
pop» du premier numéro d’il y a 20 ans :
quel a été pour vous le changement le
plus important depuis que vous êtes au
Collège? Pour ce faire, quatre personnes
qui ont reçu un hommage au dernier
discours de la rentrée (qui ont cumulé
25 ans de service ou qui partent à la
retraite), ont bien voulu nous faire
cadeau de leur témoignage.

QUEL A ÉTÉ LE CHANGEMENT LE PLUS IMPORTANT
DEPUIS QUE VOUS ÊTES AU COLLÈGE?
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SportsQuébec a annoncé,
le 26 janvier dernier, que
son conseil d’administra-
tion a officiellement choisi
l’agglomération de Lon -
gueuil comme milieu orga-
nisateur de la 49e finale
des Jeux du Québec à l’été
2014. Cette nouvelle, qui
rejaillit directement sur le
Centre sportif Montpetit,
était vivement attendue
par le Collège qui, au
cours de la session d’au-
tomne, a invité tous les
étudiants, les membres du
personnel et l’ensemble
de la communauté lon-
gueuilloise à soutenir la
candidature de Longueuil. 

«Le campus de Longueuil
sera le site névralgique de la
centrale administrative et le
lieu privilégié de plusieurs
compétitions», a fait savoir le
directeur du Centre sportif
Montpetit, Éric Bronsard. Le Collège 
abritera la salle des missions, le salon du
protocole, les salles de conférences de
presse, les salons pour les bénévoles et
dignitaires, ainsi que la clinique médicale
des Jeux. Le Collège sera aussi le lieu
d’hébergement des arbitres, juges et 
officiels, en plus d’être leur lieu d’alimen-
tation. Puis, c’est au Centre sportif qu’au-
ront lieu les compétitions de basketball,
de volleyball et de natation, du 1er au 
9 août 2014.

L’événement devrait attirer 3700 athlètes
et près de 1000 officiels, accompagna-
teurs et membres de mission. Un total 
de 19 compétitions auront lieu dans 
l’agglomération de Longueuil. Le Centre
sportif du Collège, qui est régulièrement
l’hôte de compétitions locales, régionales,
provinciales et nationales, comporte 
plusieurs installations importantes qui
pourront servir lors de ces jeux. Parmi
celles-ci, notons une piscine semi-
olympique de 50 mètres, un gymnase
quadruple, un gymnase triple, un 
gymnase simple ainsi que plusieurs salles
spécialisées, dont une palestre, des salles

de musculation, une salle de combat, de
golf, de danse, une salle polyvalente
munie d’un mur d’escalade ainsi qu’une
salle multifonctionnelle.

«La présentation de l’agglomération de
Longueuil s’est plus particulièrement dis-
tinguée par la grande capacité d’accueil
du milieu et son excellent potentiel écono-
mique, a fait savoir le président de
SportsQuébec, Denis Servais. De plus, la
candidature a bien intégré les Jeux du
Québec dans le plan de développement de
loisir et de sport de l’agglomération et de
la région. Finalement, l’agglomération a
identité des objectifs clairs d’utilisation des
Jeux du Québec comme moteur de mobili-
sation et levier de rassemblement de la
communauté.»

SportsQuébec amorce maintenant avec
l’agglomération de Longueuil les discus-
sions à la signature du protocole d’entente
confirmant l’organisation de la 49e finale
des Jeux du Québec, en 2014. D’ici là, des
missions d’observation assisteront à la
finale de Shawinigan en 2012 et à celle de
Saguenay, en 2013.

Un moment d’euphorie et de fierté
au Centre sportif Montpetit

La finale des Jeux du Québec 2014 aura lieu à Longueuil

Le Fonds de développement du Collège
mise sur l’humour afin de faire de sa
prochaine soirée-bénéfice un succès, le
17 avril prochain, à 19 h 30, à la salle
Pratt & Whitney Canada. 

Laurent Paquin se classe parmi les meilleurs
humoristes au Québec. Détenteur du record
du nombre d’animations à la barre d’un gala
Juste pour rire pour une huitième année
consécutive en 2011, il entraîne toujours
son auditoire dans un mélange de stand-up,
de monologues et de chansons. 

La première partie du spectacle de Laurent
Paquin mettra en vedette l’humoriste de la
relève Jérémy Demay, élu Révélation de l’an-
née 2008 du Festival Grand Rire de Québec,
et gagnant de l’édition 2008 de l’émission
«En route vers mon premier gala». 

Les coprésidents d’honneur de la soirée sont
M. Jules Lapierre, vice-président adjoint,
financement commercial, Banque Lauren -
tienne, et M. Alain St-Laurent, CA associé,
Demers Beaulne, S.E.N.C.R.L. 

Tous les profits des événements-bénéfices
mis sur pied par le Fonds de développement
serviront à accroître les sommes amassées
dans le cadre de la troisième campagne
majeure de financement de l’organisation.
Lancée en 2008, celle-ci prend fin cette
année. Même si les objectifs fixés initiale-
ment ont déjà été atteints, plusieurs projets
financiers demandent des appuis à long
terme. C’est le cas, notamment, de l’agran-
dissement du Centre sportif Montpetit.

Les membres du personnel qui souhaitent
assister à ce spectacle-bénéfice sont 
invités à joindre Sylvie Binette, au 450 
646-4622, poste 8441, ou à l’adresse syl-
vie.binette@college-em.qc.ca. Le prix du
billet d’entrée est de 50 $. Cela dit, ceux qui
forment un groupe de 10 personnes ou plus
auront droit à un billet au coût de 40 $. Un
reçu d’impôt pourra être remis au montant 
de 15 $.

Laurent Paquin 
et Jérémy Demay 
monteront sur scène

Spectacle-bénéfice du Fonds de
développement du Collège

Éric Bronsard, David Brownrigg et Line Delage, du Centre
sportif Montpetit.

Jérémy Demay

Laurent Paquin
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Nos explorateurs de l ’ÉNA en 
À travers deux voyages, en France et en
Chine, 25 étudiants et 4 professeurs de
l’ÉNA ont eu la chance de découvrir
d’autres méthodes de travail, d’autres
cultures professionnelles et d’autres
expertises dans le domaine de l’aérospa-
tiale.

France : un accès privilégié
Cet automne, les professeurs Nicholas Laurin
et Carl Garneau ont mené leur groupe à tra-
vers toute la France, du sud au nord, de Nice
à Méaulte en Picardie, pour y rencontrer les
entreprises Eurocoptère, Airbus, ATR,
Dassault et Aerolia, ainsi que le Centre
national d’études spatiales (CNES).

La visite chez Aerolia, première entreprise
française pour les aérostructures et numéro
deux mondial pour la conception et la 
réalisation des sous-ensembles de pointe
avant, aura convaincu les dirigeants de l’en-
treprise que Montréal avait bel et bien le
personnel qualifié pour réaliser leurs assem-
blages. «Les gens de chez Aerolia ont été
agréablement surpris par la capacité des étu-
diants à comprendre leurs explications quant
à la manière dont l’entreprise s’y prend pour
faire passer certains temps de fabrication de
9 semaines à 20 h», explique fièrement 
M. Carl Garneau.

Chez Dassault, la visite des laboratoires et
des ateliers a particulièrement ravi les futurs
techniciens qui ont eu la chance de discuter
avec des assembleurs seniors. Du côté du
CNES, qui est chargé de proposer au gou-
vernement la politique spatiale de la France
au sein de l’Europe et de la mettre en
œuvre, les étudiants ont eu droit à une pré-
sentation passionnante et à une visite des
laboratoires d’électronique.

Chine : un accueil généreux
Début janvier, un autre groupe accompagné
des enseignants Stéphan Jacques et Louis
Deschênes s’est envolé pour la Chine, où il a
été accueilli à bras ouverts par ses hôtes.
Parmi les visites au programme : l’usine d’as-
semblage final de l’Airbus 320, Shenyang
Aircraft Corporation (partenaire de
Bombardier pour le Q-400), les futures ins-
tallations de Bombardier pour la fabrication
du CSeries, Xi’An Aircraft Corporation,
Commercial Aircraft Corporation of China
(COMAC), Pratt & Whitney et deux universi-
tés dédiées à l’aérospatiale (Université
d’aviation civi le de Chine à Tianjin et
Shenyang Aeronautics & Astronautics
University).

À travers ce périple, les étudiants ont pu
découvrir à quel point la Chine connaît un
essor sans pareil au niveau de l’aérospatiale.
Rappelons que la Chine a publié en
décembre un document blanc sur ses activi-
tés aérospatiales, dans lequel elle précisait
son ambitieux programme d’exploration
spatiale incluant, entre autres, un système
satellitaire et des voyages spatiaux habités.
De plus, d’ici 10 ans, il devrait se construire
en Chine 90 aéroports s’ajoutant aux 87
déjà existants. 

Pour soutenir ce développement accéléré,
des villes entières sont créées de toutes
pièces autour du seul moteur économique
qu’est l’aérospatiale. Des universités spéciali-
sées en aéronautique et en astronautique
accueillent des milliers d’étudiants. 

Escale dans le passé, cap sur le futur !

En janvier denier les étudiants d’Explo-ÉNA ont découvert la Chine, qui connaît un essor dans le
domaine de l’aérotechnique.

RETROUVAILLES ÉNA 2012  

DATE  
Dimanche 27 mai 2012 de 13 h à 17 h

LIEU  
École nationale d’aérotechnique

Plus de 750 diplômés sont attendus pour partager des souvenirs 
de leur parcours à l’École et visiter les nouvelles installations.

Invitation spéciale à tous les anciens étudiants et anciens employés de l’ÉNA !

Inscrivez cette date dès maintenant à votre agenda et faites suivre l’information !
Si vous n’avez pas encore reçu votre invitation, 
veuillez contacter Erik Christensen au Fonds de développement du Collège à
erik.christensen@college-em.qc.ca

C’est un rendez-vous à ne pas manquer !
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France et en Chine
Ayant fait son premier essai dans les années
70 avec le prototype Shanghai Y-10 (inspiré
du Boeing 707) le Japon maîtrise de mieux
en mieux tous les aspects de l’aérospatiale.
Le COMAC ARJ21, le premier avion régional
civil 100 % made in China, à l’exception des
moteurs, a eu son vol inaugural en 2008. Il
est toujours en attente pour sa certification
de vol. Le prochain défi de la Chine est de
fabriquer le C919, pour lequel une entente
de partenariat a été signée avec Bombardier
aéronautique. Cet avion fera concurrence au
Boeing 737 et à l’Airbus A320.

Les étudiants ont été particulièrement
impressionnés par leur rencontre avec
Sylvain Roy, un diplômé en Construction
aéronautique qui coordonne le projet de la
CSeries en Chine pour Bombardier. Il a net-
tement démontré aux étudiants que l’indus-
trie offre des perspectives de carrière exal-
tantes pour ceux qui sauront faire leur
marque.

Des professeurs engagés
Ces deux voyages n’auraient pas été pos-
sibles sans le travail acharné des professeurs
qui ont participé à ces projets de mobilité
internationale. Il fallait financer le voyage,
déterminer les objectifs pédagogiques et
l’itinéraire, établir les contacts, organiser la
logistique, se familiariser avec la culture,
préparer les participants, etc. 

Et cela, c’est sans compter tous les impré-
vus! Par exemple, le groupe qui s’est rendu
en France a manqué un train et a dû passer
sa première nuit dans un parc. Quant aux
étudiants en voyage en Chine, ils ont égale-
ment manqué un train et ont appris à se
débrouiller dans un pays dont ils ne maîtri-
sent pas la langue. Dans les deux cas, les
enseignants ont su gérer la situation avec
calme et bon sens, comprenant immédiate-

ment que leur manière de réagir avait un
impact majeur sur le groupe.

De retour de Chine, Louis Deschênes a
adoré son expérience. Il en retient que ce
type de projet exige énormément de temps
et qu’on doit s’y engager par passion. Mais
il n’hésitera pas à se lancer de nouveau dans
une telle aventure, peut-être pour partir à la
découverte de l’aérospatiale sur la Côte-
Ouest américaine.

Un enrichissement pour les étudiants
Quant aux étudiants, ils reviennent à leurs
cours avec une ardeur renouvelée et une
conviction profonde que leur formation de
très grande qualité est reconnue à l’extérieur
des murs de leur école et même des fron-
tières de leur pays. La prochaine destination
d’Explo-ÉNA  sera le Maroc, à l’automne
prochain.

Des participants au projet Explo-ÉNA, lors de leur périple en France.

Pour plus de détails :

http://blogues.college-em.qc.ca/mobilite/projets/exploration-ena/
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Quelques étudiants de Techniques de l’informatique ayant décidé de s’impliquer bénévolement dans ce projet pédagogique
dont les profits seront remis à des étudiants qui réaliseront un stage de fin d’études en Belgique.

Suite de la page 1

De son côté, l’Association des étudiant-e-s
du programme Techniques de l’informatique
(ADEPT informatique), qui regroupe une
trentaine de membres actifs, a les yeux
grands ouverts sur le développement du pro-
jet : «Je crois que si le projet continue, les
membres actifs de l’association vont davan-
tage en parler, a indiqué Vincent Bourgault,
trésorier de l’ADEPT. Actuellement, je vois
que ça fonctionne bien et j’ai même vu
qu’un portable venait d’être démonté. C’est
intéressant parce que c’est quelque chose
qu’on ne fait pas vraiment en classe. Ça
apporte un plus.» 

Seuls les ordinateurs personnels sont
acceptés à la nouvelle Clinique du PC,
signale Marie Vanier, les ordinateurs du
Collège demeurant sous la responsabilité
de la Direction des systèmes et technolo-
gies de l’information (DiSTI). 

Breton, mon bureau a été transformé en
laboratoire pour les réparations plus longues
ou pour les clients qui ne peuvent pas venir
le mercredi. C’est tout le département qui
s’implique pour la réussite de la Clinique PC.
Le projet permet également de belles colla-
borations. Par exemple, c’est une étudiante
en Techniques d’intégration multimédia,
Mélodie Paré-Nuccio, qui a réalisé le concept
très original de nos affiches. Bref, ce n’est
encore qu’un début et tout est possible.»

La coordonnatrice de la clinique tient à
saluer l’apport de Benjamin Duval (profes-
seur et coordonnateur du Département de
techniques de l’informatique), de Saïd
Cherkaoui (professeur en informatique), de
son équipe d’étudiants, de Luce Bourdon
(directrice adjointe des études au Service des
programmes), de Pierre Brazé (directeur des
études), d’Isabel Létourneau (directrice géné-
rale du Fonds de développement du Collège)
et de Normand Guilbault (directeur de la
DiSTI) qui ont permis de rendre possible la
mise en œuvre de la clinique. 

Bref, selon la professeure, la Clinique pour-
rait être là pour rester. «La Clinique du PC a
ouvert en novembre et elle a été active
durant trois semaines. Elle est accessible de
nouveau depuis le 1er février. On souhaite
qu’elle poursuive ses activités par la suite,
parce que c’est une formule gagnante, ajou-
te Mme Vanier. Dans le cadre du projet, les
étudiants de première année sont jumelés
aux finissants ; ils peuvent apprendre d’une
autre manière et aller plus en profondeur. Ils
voient rapidement comment résoudre cer-
tains problèmes et cela peut les aider dans
leur parcours. Puis, d’autres étudiants ont
décidé de faire partie de l’équipe, ce qui me
porte à croire qu’il y a un intérêt assez grand
pour que le projet perdure.»

Mme Vanier explique que la beauté de la
pédagogie par projet, c’est que les étudiants
sont impliqués dans toutes les étapes
menant à la création et à l’ouverture de la
Clinique. «On a vraiment monté un projet
avec les idées des étudiants et, à celles-ci, on
ajoute évidemment les idées des professeurs
qui ont, pour la plupart, déjà tous rêvé qu’un
tel projet se mette en branle, signale-t-elle.
Pour cette session grâce à une suggestion
d’un professeur du département, Claire

Créer une «Clinique du PC» 
pour favoriser l’apprentissage

La coordonnatrice de la nouvelle
«Clinique du PC», Marie Vanier.
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poranea de Barcelona, constituait un événe-
ment crucial du menu proposé. Notons
également des visites de musées et de fon-
dations dont la découverte de magnifiques
constructions comme celles de la cathédrale
Sagrada Familia conçue par Gaudi, classée
au Patrimoine mondial de
l’UNESCO & La Sagrada.
Mme Méthot désirait mon-
trer à ses étudiants l’impor-
tance des techniques du
passé dans le processus de
création contemporain en
design. «J’aime amener
mes étudiants à se décou-
vrir. Je voulais qu’ils s’ou-
vrent à ce qui se fait
ailleurs, signale-t-elle. Le
Web est un monde qui n’a
pas de frontières.»

À présent, le voyage semble avoir porté
fruit, ce qui a de quoi réjouir l’ensemble du
Département de techniques d’intégration
multimédia. «J’ai vu que l’art et le design
n’ont pas de limites. On peut aller beau-
coup plus loin que ce qu’on s’imagine, 
a fait savoir Andréanne Parent, une partici-
pante au projet qui avoue avoir eu un 
faible pour le musée Dali. Nous étions dans
un tout autre univers et cela nous donne
une autre perspective des choses pour le
design.» 

Ève Méthot est une habituée des événe-
ments internationaux qui touchent le
monde du design et des arts numériques.
Elle a notamment participé, à plusieurs
reprises, au Flash Forward Festival de New
York et au renommé OFFF Festival qui se
tient depuis 12 ans en Europe. Ses œuvres
ont d’ailleurs été publiées dans le catalogue
de l’International Festival for the Post-
Digital Creation Culture / OFFF Festival de
Lisbonne en 2009, à Paris en 2010 et à
Barcelone en 2011. Elle compte également
participer à l’édition 2012 de cet événe-
ment, en mai prochain, également à
Barcelone. Pour elle, le lien entre Barcelone
et le design s’avère à la fois évident et insai-
sissable. «Il est difficile de nier l’esprit
avant-gardiste de cette ville si riche en
œuvres et monuments culturels, inspirés
par autant de maîtres : Gaudi, Picasso, Dali,
Mirò, Tàpies, Javier Mariscal», évoque-t-
elle. Le professeur Denis Bouchard accom-
pagnait également les étudiants dans le
cadre de ce projet. Celui-ci est un mordu de
la mise en pages Web, du dessin vectoriel
et de l’animation 3D et, bien entendu, de
l’art et du design. 

La participation à des rencontres et à des
ateliers de maîtres en design et en création
numériques, dans les installations du OFFF
au sein du Centro de Cultura Contem -

Pour sa part, Philippe Paquet a craqué pour
un atelier de stop motion, succession rapide
de photos qui donne l’illusion de mouve-
ment. Depuis le voyage, son choix de carriè-
re semble coulé dans le béton plus que
jamais : «Grâce à cet atelier encadré par des

designers reconnus, j’ai réa-
lisé que c’est ce que je vou-
lais faire plus tard.» À son
arrivée de Barcelone, il s’est
même inscrit à un autre ate-
lier offert dans le cadre de
ses cours. Il a aussi entrepris
des projets personnels desti-
nés à alimenter son portfo-
lio. La voie est ouverte… et
plus rien ne peut l’arrêter !
Une deuxième édition
Fort de la réussite de cette
première édition de Viva

Design Barcelona, le projet reverra le jour,
toujours en compagnie d’une douzaine
d’étudiants. «Le recrutement est en train de
se faire et la porte est ouverte à tous 
les étudiants de Techniques d’intégration
multimédia, confirme Mme Méthot.
L’aventure aura lieu du 5 au 15 octobre.
Cette fois, le professeur Tony Gaudette
m’accompagnera.»  

Viva Design Barcelona

Voyager pour s’initier au design d’avant-garde
Une douzaine d’étudiants ont décidé, la
session dernière, de sauter à pieds
joints dans l’aventure Viva Design
Barcelona. Initié par la professeure en
Techniques d’intégration multimédia,
Ève Méthot, ce projet consiste à explo-
rer Barcelone afin de s’initier à de nou-

velles facettes du design d’avant-garde.
Durant neuf jours, le petit groupe a pu
s’imprégner des trésors de la culture et
de l’art de cette ville, en suivant un 
itinéraire et un programme d’activités
des plus stimulants. Aujourd’hui, tant la
professeure que les étudiants sont
emballés d’avoir vécu cette expérience
unique.

Avant de quitter Barcelone, les étudiants ont préparé un petit cadeau pour
Héctor Ayuso, maître designer, enseignant et directeur de l’organisme OFFF, qui
les a reçus dans son atelier. Le cadeau en question était un coffret composé
d’œuvres réalisées par les étudiants sur le thème des «lunettes d’Héctor», cet
accessoire étant l’objet fétiche du designer. Ci-contre, l’œuvre conçue par
Alexandre Forest.

La professeure Ève Méthot.
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La Bougerie 2012 

DÉFOULEZ-VOUS AVEC NOUS!

Les étudiants et les membres du personnel sont invités à venir se défouler à la
Bougerie, qui aura lieu les 18 et 25 avril prochain. Plusieurs sports vous sont proposés,
dont le volleyball, le step, le crossfit, le kinball, le ultimate frisbee et le soccer. Les ins-
criptions se feront par un formulaire qui vous sera transmis dans le portail. Venez assis-
ter au lancement de ces journées sportives dans les gradins du gymnase ABCD, où un
goûter santé vous sera offert. Les premiers arrivés seront les premiers servis ! 

Ceux et celles qui participeront à la Bougerie se verront allouer, avec l’accord de leur
supérieur immédiat, une heure supplémentaire à la pause du dîner et courront égale-
ment la chance de remporter un prix, dont des chèques-cadeaux de la COOP, une
paire de lunettes fumées Lacoste offerte par la clinique d’orthèses visuelles, une
consultation et un massage offert par la Clinique multisanté, deux certificats de loca-
tion de matériel à la boutique Location plein air, ainsi que de nombreux autres
cadeaux, tels des billets de théâtre, des chandails, etc. 

Venez bouger avec nous !

La Clinique de la santé du Collège, qui permet aux étudiants en
Soins infirmiers de réaliser des stages, a récemment élargi sa
gamme de services offerts, en plus d’être maintenant ouverte à la
communauté de Longueuil.

Depuis le 3 février, et jusqu’au 4 mai, la Clinique offre un service de pré-
lèvements gratuits avec rendez-vous. Ceux-ci doivent faire l’objet d’une
prescription d’un médecin. Par ailleurs, si vous désirez que les résultats
vous soient transmis, ainsi qu’à votre médecin, dans les 24 h, des frais de
10 $ à 20 $ par type d’analyses prescrites seront exigés et un reçu aux
fins d’assurances sera remis. Pour prendre rendez-vous maintenant avec
le service de prélèvements, vous pouvez vous inscrire à www.college-
em.qc.ca/prelevements.

De plus, une clinique pédiatrique est maintenant accessible. Les étudiants
en Soins infirmiers, supervisés par leurs professeurs, sont donc en mesure
d’offrir des rencontres et des suivis de vaccination aux enfants de deux
mois à cinq ans, selon le calendrier d’immunisation du Québec. Les rencontres, d’une durée de 30 minutes, ont débuté le 28 février et
prendront fin le 26 avril. Pour vous inscrire, visitez le www.college-em.qc.ca/clinique-pediatrique.

Pour plus de détails, vous pouvez aussi appeler au 450 679-2631, poste 2636.

La Clinique de la santé offre de nouveaux services




